
Le mois de mars ne nous laisse pas indifférents
dans notre chère association de Notre-Dame de
Fontpeyrine, puisque c’est le 25 mars 1991 que celle-ci
revenait dans tous ses droits en tant que propriétaire et
fermement attachée à la liturgie traditionnelle :
la voilà dorénavant libre d’y assurer la messe
et la procession traditionnelles ; alors que
pendant cinq bonnes années (depuis le
31 juillet 1985), elle fut contrainte à de
longues procédures pour défendre ses
droits, et elle dut se résigner à honorer
la Vierge miraculeuse par la
célébration de la messe à l’entrée du
sanctuaire fermé à clé.

Marie a donc voulu exaucer les
prières de ses fidèles pèlerins le jour
de la fête de l’Annonciation ;
comment ne pas y voir un premier
signe du Ciel, qui veut nous faire
comprendre l’importance d’une
humilité véritable.

En effet, ce n’est pas dans Jérusalem, la
ville royale, ni dans le Temple qui en
faisait la grandeur, ni dans le sanctuaire qui
en est la partie la plus sacrée, ni parmi les
exercices les plus saints d’une fonction toute
divine, ni à un homme aussi célèbre par sa vertu que
par la dignité de sa charge, et par l’éclat d’une race
sacerdotale, que l’ange Gabriel est envoyé en cette

occasion. C’est dans une ville de Galilée, province des
moins estimées, dans une petite ville dont le nom est à
peine connu. C’est à la femme d’un homme, qui,
comme Elle, était à la vérité de la famille royale, mais

réduit à un métier mécanique. Ce n’était pas
une Élisabeth, dont la considération de son
mari faisait éclater la vertu.

Il n’en était pas ainsi de la femme de
Joseph, qui était choisie pour être la
mère de Jésus ; femme d’un artisan
inconnu, d’un pauvre menuisier. Ce
n’est pas la femme d’un homme
célèbre, et dont le nom fût connu :
«Elle avait épousé un homme
nommé Joseph, et on L’appelait
Marie.»

Mais voyons le fond; et nous y
découvrirons quelque chose de bien
plus élevé.

L’ange commence par ces mots d’une
humble salutation : «Je Vous salue,

pleine de grâce» : très agréable à Dieu,
remplie de ses dons : «le Seigneur est avec

Vous, et Vous êtes bénie par-dessus toutes les
femmes.» (Luc I, 28-29).

Marie, humble, retirée, petite à ses yeux, ne pensait pas
seulement qu’un ange la pût saluer, et surtout par de si
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Le deuxième signe du Ciel : c’est que ce 25 mars
1991 est aussi la date anniversaire du rappel à Dieu de
son Excellence Mgr Marcel Lefebvre, cet évêque à qui
nous devons aujourd’hui la grâce de pouvoir assister
régulièrement à la messe traditionnelle dans notre cher
sanctuaire de Fontpeyrine, célébrée par les prêtres de la
Fraternité Saint-Pie-X, congrégation fondée par ce
même évêque en 1970, avant tout pour assurer la
formation traditionnelle des prêtres.

Nous aimerions vous donner à cette occasion quelques
passages de la dernière lettre de M. l’abbé Karl Stehlin,
prêtre de la Fraternité Saint-Pie-X, chargé de la Milice
de l’Immaculée d’observance traditionnelle, invitant
les «chevaliers de l’Immaculée» (mais aussi tous les
pèlerins de Fontpeyrine) à prier tout spécialement
pour les vocations sacerdotales et religieuses :

«Quels sont les désirs les plus profonds de Notre
Mère du Ciel ? Donner le plus de gloire possible à son
Fils (saint Maximilien Kolbe disait : « Ad maximam
Dei gloriam – pour la plus grande gloire de Dieu »),

de sauver le plus d’âmes possible du feu de l’enfer et de
les conduire au Ciel (voir ses appels pressants à
Lourdes, La Salette, Fatima, etc.).

Or, il y a une seule possibilité de donner le maximum
de gloire à Dieu, c’est par le sacrifice même de Notre-
Seigneur sur la Croix, renouvelé tous les jours sur les
autels. Ici seulement par le Christ, avec le Christ et
dans le Christ est donné à la très Sainte Trinité tout
honneur et gloire. De même, il n’y a qu’une manière
de racheter les âmes et de leur rendre la vie de Dieu,
c’est par le Sang de Notre-Seigneur qui coule dans les
âmes par les canaux des sacrements, pour les délivrer
de la prison du péché originel, pour les laver de toute
souillure, pour les purifier et les guérir de leur lèpre
spirituelle, pour les remplir de lumière et de toutes les
richesses divines.

Selon la volonté de Notre Seigneur Jésus-Christ, qui
seul est capable d’accomplir sur terre l’œuvre de la
rédemption ? Qui peut continuer à donner à Dieu
toute gloire et verser le Sang du Christ dans les
âmes ? Le prêtre. Conséquemment, ce qui
préoccupe le plus le Cœur Immaculé de la Vierge, si
avide du salut de ses pauvres enfants perdus, c’est le
sacerdoce. Le désir le plus profond de notre Reine,
c’est de donner à son Fils des continuateurs de son
œuvre de salut, afin que par ces instruments
intimement unis à son Fils par le caractère sacerdotal,
ils allument partout sur la terre la flamme de Son
Sacré-Cœur : la Voie, la Vérité et la Vie.

Nous savons bien que chaque chrétien est déjà appelé
par le sacrement de confirmation et le commandement
de l’amour du prochain à aider Notre-Seigneur pour le
salut des âmes et pour l’extension de son Règne sur la
terre. Et nous savons aussi que cela peut se faire
uniquement si l’on se soumet à Notre-Dame comme
instrument dans ses mains immaculées afin qu’Elle –
Médiatrice de toutes grâces – puisse verser dans les
âmes des grâces de conversion et de sanctification. Et
puisqu’ordinairement Elle ne peut donner ses grâces
aux âmes qu’avec l’aide de ses instruments, Elle désire
vivement en avoir le plus possible.

2

Mgr Lefebvre célébrant la messe

L’Immaculée et les vocations :

hautes paroles : c’est son humilité qui la jeta «dans le
trouble». Mais l’ange reprit aussitôt : «Ne craignez
point, Marie, Vous avez trouvé grâce devant le
Seigneur : Vous concevrez dans votre sein, et Vous
enfanterez un fils» (Luc I, 30-31).

Ainsi c’est en ce sanctuaire de Fontpeyrine, certes
relativement modeste, que Notre-Dame a voulu

concéder tant de grâces aux nombreux pèlerins,
remplie de Foi, qui sont venus y déposer leurs peines,
et leurs soucis ; c’est ici également qu’Elle continuera à
exaucer leurs prières, et spécialement celle de
concevoir et d’enfanter en nous-mêmes Notre-
Seigneur Jésus-Christ : car il faut en effet qu’Il naisse
dans nos âmes par de véritables vertus, et accomplies
selon la règle de l’Evangile.
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Or, saint Maximilien disait que la différence entre un
bon catholique laïc et un prêtre, est la même qu’entre
le ciel et la terre. Car si le laïc peut être instrument de
grâces actuelles, surtout de grâces qui préparent et
disposent les âmes à la Vérité et la Vie, c’est au prêtre
seul de donner et redonner aux âmes la grâce
sanctifiante, la Vie de Dieu, la Lumière éternelle, le
Christ Lui-même.

Combien grand donc doit être le désir de la Sainte
Vierge que ces dispensateurs des grâces divines, ces
instruments « par excellence » se multiplient partout.
Car c’est par eux surtout qu’Elle peut s’acquitter de sa
mission de donner Jésus au
monde, de sanctifier les âmes et
de les transformer en d’autres
Christ. Sans eux, ces âmes pour
qui Elle a tant prié et tant
souffert et sacrifié son Fils, ces
âmes, ses enfants bien-aimés,
risqueraient d’être éternellement
séparés de leur Mère,
éternellement damnés.

C’est pourquoi Elle veut exercer
son office de Médiatrice de toutes
les grâces surtout auprès des âmes
généreuses, en lesquelles Elle
suscite la vocation, les appelle à
une vie supérieure avec des grâces
de lumière et de force pour
vaincre les hésitations et les
obstacles, aussi des grâces sans
nombre de préparation directe au
sacerdoce, jusqu’au moment béni
où Elle peut présenter l’ordinand
à son Fils qui, par les mains de
l’évêque, le fait vraiment un autre
Lui-même. Vraiment, « si la Vierge, Mère de Dieu,
aime toutes les âmes d’un amour ardent, Elle a
cependant une prédilection pour les prêtres qui sont
l’image vivante de Jésus-Christ » (Pie XI).

L’essence du Chevalier de l’Immaculée est de faire
tous les efforts possibles pour L’aider à convertir et
sanctifier les âmes. Toute conversion et sanctification
passe par le saint Sacrifice de la Messe et les sacrements
que seul le prêtre peut donner. Quelle sera donc l’aide
la plus noble que nous, ses instruments, pouvons
apporter à notre Reine ?D’être ses instruments pour
susciter et ensuite conserver les vocations !

À Fatima, Elle explique pourquoi tant d’âmes vont en
enfer : parce qu’elles n’ont personne qui prie et se
sacrifie pour elles, parce que Notre-Dame ne trouve
personne par les prières et sacrifices de qui Elle puisse
donner les grâces de conversion. Analogiquement
nous pouvons nous demander : pourquoi y a-t-il si peu

de prêtres et de religieux, et encore moins de saints
prêtres et de saints religieux ? Parce que l’Immaculée
ne trouve personne par les prières et sacrifices de qui
Elle puisse susciter et ensuite conserver les vocations !
C’est pourquoi saint Maximilien, à maintes reprises,
insistait auprès des chevaliers de prier beaucoup pour
les vocations sacerdotales et religieuses, en expliquant
que par ses âmes consacrées, la Sainte Vierge peut
verser d’innombrables grâces sur le monde entier.

Faisons donc nôtre l’appel pressant de notre Mère que
saint Grignion a si merveilleusement exprimé dans sa
prière enflammée, et supplions la Sainte Trinité, afin

qu’Elle donne au monde en péril,
de vrais et nombreux « Apôtres
de Jésus et de Marie ». Je pense
que l’on ne peut pas faire plus de
plaisir à l’Immaculée que de faire
tout son possible pour les
vocations !
(...)
Pour l’année 2019 le mot d’ordre
a été donné de vivre notre
consécration à l’Immaculée, donc
d’être des instruments plus
fervents et plus constants dans
son service. Aujourd’hui nous
apprenons que nous ne pouvons
pas être meilleur instrument dans
ses mains qu’en L’aidant à
enfanter et façonner d’autres
Christ sur la terre, de bons et
saints prêtres. Cela devrait être
une véritable avalanche de prières
accompagnées de sacrifices que
chaque chevalier devrait donner à
sa Reine comme gage de

gratitude pour tant de grâces reçues
– et n’avons-nous pas reçu toutes ces grâces justement
par l’intermédiaire du prêtre ?
(...)
Donc nous proposons à tous les chevaliers de
l’Immaculée (et à tous les pèlerins de Fontpeyrine) de
répéter tout au long de cette année aumoins trois
fois par jour les invocations : « Seigneur, donnez-
nous des prêtres ! Seigneur, donnez-nous de saints
prêtres ! Seigneur, donnez-nous beaucoup de saints
prêtres ! Seigneur, donnez-nous beaucoup de
saintes vocations religieuses ! PARMARIE ! »
À ceux qui désirent faire plus pour Elle, nous
proposons de réciter une dizaine du chapelet ou
même un chapelet entier à ces intentions, et ceci
pendant toute l’année. Aussi nous pouvons offrir à
notre Reine les mois de mai et d’octobre à un titre
spécial, avec les prières et les sacrifices que nous
ferons en son honneur, tout particulièrement pour
cette intention.»
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Les prochains événements :
En l’absence de précisions, les messes sont toujours célébrées à 10h30 :
- Lundi 25 mars : messe de l’Annonciation.
- Vendredi 12 avril : messe de Notre-Dame de Compassion.
- Vendredi 24 mai : messe de Notre-Dame Auxiliatrice.
- Samedi 15 juin : messe du samedi de Pentecôte.
- Mardi 2 juillet : messe de la Visitation, anniversaire du «vœu des pèlerins», suivie de la procession du chapelet à
15h.
- Jeudi 15 août : messe de l’Assomption, suivie de la procession du chapelet à 15h.
- Dimanche 8 septembre : messe de la Nativité de Notre-Dame, suivie de la procession du chapelet à 15h.

Pour se rendre à Fontpeyrine :
aller jusqu’à Tursac, située sur la

D706, entre les Eyzies et
Montignac.

Le Sanctuaire est à 3 km à l’Est,
en prenant le chemin face à l’église.

Si vous voulez nous aider, vous pouvez adresser vos dons à :
Association Notre-Dame de Fontpeyrine, adresse administrative :

5 rue de Clairat,
24100 BERGERAC

Ordre des chèques : « Notre-Dame de Fontpeyrine »
Ou par virement :

Numéro de compte : 15589 24581 06442912040 66
IBAN : FR76 1558 9245 8106 4429 1204 066

Prière à «Notre-Dame du Sacerdoce»,
de sainte Thérèse de l’Enfant Jésus (1873-1897) :

«Vierge Marie, Mère du Christ-Prêtre, Mère des prêtres du monde entier,
Vous aimez tout particulièrement les prêtres, parce qu'ils sont les images
vivantes de votre Fils Unique.

Vous avez aidé Jésus par toute votre vie terrestre, et Vous L'aidez encore dans
le Ciel.

Nous Vous en supplions, priez pour les prêtres !

" Priez le Père des Cieux pour qu'Il envoie des ouvriers à sa moisson ".

Priez pour que nous ayons toujours des prêtres qui nous donnent les
Sacrements, nous expliquent l'Évangile du Christ, et nous enseignent à
devenir de vrais enfants de Dieu !

Vierge Marie, demandez Vous-même à Dieu le Père les prêtres dont nous
avons tant besoin ; et puisque votre Cœur a tout pouvoir sur Lui, obtenez-
nous, ô Marie, des prêtres qui soient des Saints !

Ainsi soit-il. »

Vierge à
l’enfant,
par Henri
Charlier,
Issoire


